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Introduction 

Les élèves doublement exceptionnels, à l’instar des autres types de clientèle ayant des besoins particuliers, 

peuvent nécessiter la mise en place d’interventions universelles ou d’interventions plus ciblées, spécialisées ou 

intensives, afin de leur permettre de développer leur plein potentiel, de se réaliser sur le plan personnel et 

d’apporter leur contribution à la société.  

 

 

 

Le modèle proposé s’inspire du modèle de Réponse à l’intervention (RAI, « Response to intervention » [RTI] 

en anglais) ainsi que du Système de soutien à plusieurs niveaux (SSPN, « Multi-Tiered System of Support » en 

anglais) ou paliers multiples. Conçus initialement pour répondre aux besoins des élèves ayant des difficultés 

d’apprentissage ou d’adaptation, plusieurs experts en éducation considèrent maintenant ces modèles comme 

une façon de s’assurer que les besoins de tous les élèves sont reconnus et satisfaits dans le système éducatif, 

dont ceux des élèves doués (Coleman, 2014; Heacox et Cash, 2014; Hughes et al., 2011; Johnsen, 2011; 

Robertson, 2013) ou doublement exceptionnels (Trails, 2011). 

Le modèle proposé ici est un effort d’intégration des besoins et caractéristiques des élèves doués aux modèles 

RAI et SSPN. Il s’appuie sur les prescriptions de la Loi sur l’instruction publique (Gouvernement du Québec, 

2019) et respecte la philosophie des Programmes de formation de l’école québécoise (Ministère de l’Éducation, 

2006), la Politique de la réussite éducative (Ministère de l’Éducation et de l’Enseignement supérieur [MEES], 

2017) ainsi que l’avis du ministère de l’Éducation sur l’éducation des élèves doués (MEES, 2020). Le modèle 

proposé se présente comme une pyramide avec quatre axes d’action et trois paliers d’intervention (voir la figure 

1). 

 

 

  

Intentions de lecture 

• Énoncer les principaux axes d’action pour répondre aux besoins des élèves doublement exceptionnels. 

• Explorer les principales réponses aux besoins des élèves doublement exceptionnels. 

• Décrire les niveaux proposés de planification et d’organisation des interventions pour répondre aux 

besoins des élèves doublement exceptionnels s’inspirant du modèle de Réponse à l’intervention (RAI) 

et du Système de support à plusieurs niveaux. 

• Identifier les composantes clés du modèle proposé. 

• Distinguer les mesures pouvant être offertes selon le niveau d’intervention. 

• Décrire les rôles des principaux acteurs scolaires auprès des élèves doublement exceptionnels. 
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Figure 1. Le modèle pyramidal multiniveau pour l’organisation des services aux élèves doués 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

1. Les quatre axes d’action 

La réponse aux besoins des élèves doués met souvent l’accent sur le développement du potentiel ou le soutien 

au rendement scolaire (Kregel, 2017; Phelan, 2018). Or, il importe que les besoins sur le plan socioaffectif soient 

également satisfaits afin d’avoir un développement harmonieux et d’augmenter la disponibilité aux 

apprentissages scolaires. Répondre aux besoins socioaffectifs des élèves implique que l’on s’attarde sur leur 

intégration sociale, leurs besoins de relations interpersonnelles et leur développement personnel. Le 

développement de relations interpersonnelles positives ainsi que l’atteinte d’un équilibre sur le plan émotif 

permettent aux élèves de développer leur résilience et soutiennent le développement de leur potentiel. Cela est 

d’autant plus important pour les élèves doublement exceptionnels (Misset, 2018; Trails, 2011).  

Ainsi, des quatre grands axes d’action se dégagent dans les écrits et qui sont présentés à la figure 1, dont deux 

se rapportent aux besoins liés aux apprentissages (développement du potentiel et soutien au rendement 

scolaire) et deux aux besoins socioaffectifs (intégration sociale et développement personnel).  

Les grands principes d’intervention pour chacun de ces axes sont présentés succinctement dans ce qui suit. 

 

1.1. Le développement du potentiel des élèves 

Cet axe préconise de mettre en place des mesures pour permettre aux élèves d’exercer leurs habiletés et leurs 
talents, de progresser selon leur rythme d’apprentissage accéléré et d’approfondir des sujets d’intérêts 
personnels. Les interventions recommandées sur le plan du développement du potentiel pour les élèves doués 
s’articulent essentiellement autour de deux paradigmes : l’enrichissement et l’accélération scolaire (Gagné, 
2011; National Association of Gifted Children [NAGC], 2010; Reis et Renzulli, 2018).  
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L’enrichissement est intimement lié à la différenciation pédagogique, puisque pour enrichir l’expérience 

éducative de l’élève, l’enseignant doit apporter des ajustements à la présentation des contenus, aux modalités 

d’organisation de la tâche, aux processus d’enseignement et d’apprentissage et aux productions 

escomptées (Massé, Verret et al., 2021). L’enrichissement produit des effets bénéfiques non seulement sur le 

développement du potentiel des élèves doués et leur rendement scolaire, mais également sur leur adaptation 

socioaffective (Kim, 2016). En effet, la possibilité de développer son potentiel augmente l’estime de soi des 

élèves et leur bien-être à l’école. 

Quant aux modalités d’accélération scolaire recommandées, elles se regroupent en deux grandes catégories 

(Massé, Baudry et al., 2021) : a) celles basées sur la vitesse à laquelle une nouvelle matière est présentée (p. ex. : 

compression de programme); b) celles basées sur l’avancement des élèves dans leur parcours scolaire (p. ex. : 

entrée précoce à l’école).  

Le tableau 1 synthétise les principales mesures organisationnelles pour développer le potentiel des élèves. 

 

Tableau 1  

Les principales mesures organisationnelles pour développer le potentiel des élèves 

Regroupement Enrichissement Accélération 

• Sous-groupes de besoins dans la 
classe ordinaire 

• Supervision individuelle 

• Regroupement d’élèves doués 
d’un même niveau à l’intérieur 
d’une classe ordinaire (essaim ou 

« cluster grouping ») 

• Regroupement à temps partiel 
dans une école pour un projet 
particulier 

• Regroupement à temps partiel 
entre les écoles pour un projet 
particulier 

• Regroupement à temps plein 

• Regroupement en dehors de 
l’horaire scolaire régulier 

• Classes d’été ou de fin de 
semaine 

• Ateliers 

• Apprentissage coopératif et 
enseignement réciproque (voir INF-
9 et PA-2) 

• Pédagogie par projet 

• Apprentissage par problème (voir 
INF-10 et PA-3) 

• Centres d’apprentissage ou 
d’enrichissement (voir O-T-6) 

• Tableau de programmation  

• Projet personnel d’enrichissement 
(voir INF-11) 
o Étude autonome (voir INF-12 et 

PA-4) 
o Recherche autonome (voir INF-

13 et PA-5). 

• Tutorat (voir INF-17 et PA-6) 

• Mentorat (voir INF-18 et PA-7) 

• Cours supplémentaires 

• Cours enrichis  

• Accélération basée sur le contenu 
ou la matière (voir INF-19 et PA-
8). 
o Compression de programme 

(voir INF-21 et PA-9). 
o Accélération par matière (voir 

INF-20) 
o Double inscription 
o Crédits sur examen ou sur 

expérience préalable 
o Programmes de recherche de 

talents 

• Accélération par niveau 
o Entrée précoce à l’école 
o Saut de classe avec ou sans 

tampon (voir INF-20) 
o Progrès continu 
o Programmes accélérés 
o Entrée précoce au collège ou à 

l’université 

 

Selon Assouline et Whiteman (2011), l’accès à des mesures d’enrichissement ou d’accélération scolaire ne devrait 

pas être refusé aux élèves doublement exceptionnels en raison de leurs difficultés d’adaptation psychosociale. 

Comme il a été dit précédemment, ces mesures éducatives pourraient favoriser une meilleure adaptation 

psychosociale, ce qui appuie l’importance de les mettre en place. Des mesures distinctes devraient être envisagées 

dans le plan d’action ou le plan d’intervention pour adresser ces problématiques. 

1.2. Le soutien au rendement scolaire 

Plusieurs mesures peuvent être envisagées pour soutenir le rendement scolaire des élèves doués ou doublement 

exceptionnels qui sont susceptibles d’éprouver des difficultés sur ce plan en raison de démotivation, de 

https://www.uqtr.ca/de/INF__app_coop
https://www.uqtr.ca/de/INF__app_coop
https://www.uqtr.ca/de/PA__app_coop
https://www.uqtr.ca/de/INF_app_prob
https://www.uqtr.ca/de/INF_app_prob
https://www.uqtr.ca/de/OT_ressour_acti
https://www.uqtr.ca/de/INF_proj_person
https://www.uqtr.ca/de/INF_proj_etud
https://www.uqtr.ca/de/PA__proj_etud
https://www.uqtr.ca/de/INF_proj_rech
https://www.uqtr.ca/de/INF_proj_rech
https://www.uqtr.ca/de/PA_proj_rech
https://www.uqtr.ca/de/INF_tutorat
https://www.uqtr.ca/de/PA_tutorat
https://www.uqtr.ca/de/INF_mentorat
https://www.uqtr.ca/de/PA_mentorat
https://www.uqtr.ca/de/INF_accel_scol
https://www.uqtr.ca/de/PA_accel_scol
https://www.uqtr.ca/de/PA_accel_scol
https://www.uqtr.ca/de/INF_comp_progr
https://www.uqtr.ca/de/INF_comp_progr
https://www.uqtr.ca/de/PA_comp_progr
https://www.uqtr.ca/de/INF_arbre_accel
https://www.uqtr.ca/de/INF_arbre_accel
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problèmes personnels, d’un trouble neurodéveloppemental ou de conditions adverses dans leur environnement. 

Intervenir dans cet axe suppose de déployer des mesures pour améliorer leur engagement scolaire, de développer 

des méthodes d’études, de compenser certains déficits ou de remédier à certaines difficultés. Ces mesures 

doivent être déterminées en fonction des besoins particuliers de chaque élève. Voici un résumé des principales 

cibles d’action pour soutenir le rendement scolaire de ces élèves : 

• Engagement scolaire1: 

o Activation ou automotivation (voir le plan d’action PA-10);  

o Valeur accordée aux tâches d’apprentissage ou aux résultats scolaires; 

o Attentes de performance réalistes; 

o Sentiment d’auto-efficacité par rapport aux apprentissages scolaires; 

o Attitudes et comportements orientés vers un but de maitrise; 

o Attitudes positives envers l’école ou les enseignants; 

o Intérêts restreints (voir le plan d’action PA-11). 

• Méthodes d’études (p. ex. : stratégies mnémotechniques). 

• Stratégies d’autorégulation cognitive : gestion du temps (voir le plan d’action PA-12), organisation (voir le 

plan d’action PA-13), prise de décision, etc. 

• Compensation de certains déficits ou remédiation à certaines difficultés : 

o Attention (voir le plan d’action PA-14); 

o Autorégulation et inhibition comportementale (voir le plan d’action PA-15); 

o Autorégulation émotionnelle (voir le plan d’action PA-16); 

o Besoin de prévisibilité (voir le plan d’action PA-17); 

o Calligraphie et motricité fine (voir le plan d’action PA-18); 

o Écriture (voir le plan d’action PA-19); 

o Lecture (voir le plan d’action PA-20); 

o Mathématique (voir le plan d’action PA-21); 

o Mémoire de travail (voir le plan d’action PA-22); 

o Raisonnement abstrait (voir le plan d’action PA-23); 

o Vitesse de traitement de l’information (voir le plan d’action PA-24). 

Les lacunes sur le plan des stratégies d’apprentissage ou des fonctions exécutives peuvent être remédiées en 

enseignant ces stratégies individuellement, en petits groupes ou en groupe-classe selon le nombre d’élèves 

présentant ces difficultés. En se basant sur les résultats de recherche, Saint-Laurent (2007) avance que 

l’enseignement par étayage, qui utilise la médiation sociale, se révèle la méthode la plus sûre pour enseigner ces 

stratégies aux élèves à risque. Elle propose différents moyens pour réaliser cet enseignement : le modelage (où 

l’intervenant explique dans ses propres mots ses stratégies pendant l’exécution d’une tâche), la discussion (où 

l’intervenant, par ses questions, amène les élèves à verbaliser leurs propres stratégies et à dire dans quelles 

circonstances les utiliser), l’interaction entre les élèves eux-mêmes sur les stratégies utilisées, l’utilisation des 

stratégies dans des exercices concrets et les rappels fréquents pour utiliser les stratégies enseignées quand les 

situations pédagogiques s’y prêtent. Archambault et Chouinard (2016) rapportent les principales conditions 

d’efficacité de l’enseignement de ces stratégies : 1) enseigner ces stratégies à l’intérieur des programmes de 

formation pertinents (p. ex., enseigner les techniques de lecture rapide en français) ; 2) les enseigner de façon 

graduelle ; 3) faire appel à un enseignement direct et explicite (nommer la stratégie en indiquant quand et 

 
1 Des interventions pour favoriser la motivation et l’engagement scolaire concernant l’écriture, la lecture, la calligraphie et  
les mathématiques sont proposées dans les plans d’actions concernant ces thèmes. 

https://www.uqtr.ca/de/PA_activation
https://www.uqtr.ca/de/PA_interets
https://www.uqtr.ca/de/PA_gestion_tps
https://www.uqtr.ca/de/PA_organi
https://www.uqtr.ca/de/PA_attention
https://www.uqtr.ca/de/PA_auto-cpt
https://www.uqtr.ca/de/PA_auto-emotion
https://www.uqtr.ca/de/PA_previsibilite
https://www.uqtr.ca/de/PA_motricite
https://www.uqtr.ca/de/PA_ecriture
https://www.uqtr.ca/de/PA_lecture
https://www.uqtr.ca/de/PA_math
https://www.uqtr.ca/de/PA_memoire
https://www.uqtr.ca/de/PA_raisonnement
https://www.uqtr.ca/de/PA_vitesse_trait
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comment l’utiliser) ; et enfin 4) démontrer aux élèves de l’efficacité de ces stratégies. Ce dernier aspect est 

particulièrement important avec les élèves doués (Baska et VanTassel-Baska, 2018). À cette fin, il est conseillé 

de lier l’apprentissage de ces stratégies à des activités d’apprentissage présentant un défi pour les élèves où l’usage 

de celles-ci représenterait un avantage réel. 

 

1.3. L’intégration sociale 

Plusieurs élèves doués ou doublement exceptionnels éprouvent des difficultés sur le plan de l’intégration sociale 

auprès de leurs pairs ou des adultes de leur entourage (voir le plan d’action PA-25). Certains peuvent adopter 

des comportements qui suscitent des conflits ou des réactions négatives chez les autres ou nuire aux travaux 

d’équipe (p. ex. : refus des idées des autres, compétitivité trop élevée) (voir le plan d’action PA-26). D’autres ont 

de la difficulté à se faire des amis qui partagent les mêmes intérêts ou les mêmes préoccupations. Des problèmes 

liés à la communication (voir le plan d’action PA-27), au traitement de l’information sensorielle (voir le plan 

d’action PA-28) ou à des comportements ritualisés, répétitifs ou rigides (voir le plan d’action PA-29) pourront 

aussi entrainer des difficultés d’adaptation sociale. 

Pour favoriser l’acceptation sociale des élèves « différents », une sensibilisation à leurs problématiques et à leur 

vécu est recommandée auprès de l’ensemble des élèves de la classe. Il a été démontré que des activités de 

sensibilisation pouvaient non seulement avoir un effet bénéfique sur l’intégration sociale des élèves ayant des 

besoins particuliers, mais également sur leur estime de soi (Dyson, 2012 ; Rousseau, 2004). La pédagogie de la 

sollicitude pourra être utile à cette fin (voir l’infographie INF-22 et le plan d’action PA-30). Les formules de 

tutorat (voir l’infographie INF-17 et le plan d’action PA-6) ou de mentorat (voir l’infographie INF-18 et le plan 

d’action PA-7) pourront également favoriser l’intégration sociale des élèves doublement exceptionnels. Sur le 

plan socioaffectif, le mentorat et le tutorat permettent à l’élève, par modelage, de développer les traits et les 

comportements associés au succès dans la discipline visée et d’envisager des trajectoires possibles de carrière 

(Baum et al., 2014). Il peut développer une vision plus réaliste de ce qui est exigé dans le champ qui l’intéresse, 

ce qui peut améliorer son engagement scolaire. Les encouragements et l’attention que le mentor ou le tuteur 

offre à l’élève sont susceptibles d’apporter un appui d’ordre social et affectif déterminant, particulièrement dans 

les cas d’élèves jugés à risque.  

Lorsqu’un élève doublement exceptionnel adopte des comportements qui nuisent à son intégration sociale, il 

doit apprendre à reconnaître ces comportements et devenir conscient de la façon dont ces derniers affectent les 

sentiments et les comportements des autres (Ferguson, 2015). Le travail sera différent selon qu’il s’agisse d’un 

déficit des habiletés ou d’un déficit de performance. Un déficit d’habileté constitue un comportement que l’élève 

n’a pas encore appris ou qui ne fait pas encore partie de son répertoire comportemental, alors qu’un déficit de 

performance correspond à un comportement que l’élève manifeste, mais à un niveau insatisfaisant, soit par 

manque de motivation, soit parce qu’il n’a pas eu l’occasion de l’expérimenter. Un déficit d’habileté sera corrigé 

en ayant d’abord recours à l’entrainement spécifique de cette habileté (démonstration, modelage et pratique), 

puis en renforçant l’élève lorsqu’il utilise celle-ci. Un déficit de performance pourra être adressé en améliorant 

la compréhension des interactions sociales et de leurs conséquences (positives et négatives), en encourageant ou 

en incitant l’élève à manifester le comportement ciblé lorsque la situation s’y prête ou encore en utilisant une 

procédure de renforcement pour augmenter l’apparition du comportement souhaité (Massé et Verret, 2016).  

 

https://www.uqtr.ca/de/PA_integ_sociale
https://www.uqtr.ca/de/PA_travail_equipe
https://www.uqtr.ca/de/PA_communication
https://www.uqtr.ca/de/PA_trait_infsenso
https://www.uqtr.ca/de/PA_cpt_ritualises
https://www.uqtr.ca/de/INF_peda_solli
https://www.uqtr.ca/de/PA_peda_solli
https://www.uqtr.ca/de/INF_tutorat
https://www.uqtr.ca/de/PA_tutorat
https://www.uqtr.ca/de/INF_mentorat
https://www.uqtr.ca/de/PA_mentorat
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1.4. Le développement personnel 

Le soutien au développement personnel apparaît souvent incontournable pour favoriser l’adaptation des élèves 

doublement exceptionnels, favoriser un développement harmonieux de leur potentiel, et soutenir leur 

rendement scolaire (Foley-Nicpon et al., 2012). Voici les principales cibles d’actions possibles : 

• Découverte de leur potentiel et de leurs intérêts (voir les outils suivants : O-ÉL-1 Mon portrait, version 

imprimable ou interactive ; O-ÉL-2 Mon empreinte d’apprentissage, version imprimable ou interactive;  O-ÉL-3 

Questionnaire pour mieux te connaitre, version imprimable ou interactive); 

• Compréhension et acceptation personnelle (potentiel, difficultés, etc.); 

• Développement d’un concept de soi réaliste et d’une estime de soi positive; 

• Développement d’un sentiment de satisfaction personnelle par rapport à leurs réalisations; 

• Développement de croyances réalistes par rapport au rendement scolaire et au développement des habiletés; 

• Identification ou reconnaissance des causes réelles des succès et des échecs; 

• Développement d’un sentiment d’efficacité personnelle (croyance que l’on peut exécuter avec succès le 

comportement requis pour produire un résultat donné); 

• Développement de l’autodétermination (capacité d’une personne à définir et à atteindre des buts basés sur 

la connaissance de soi et sur la reconnaissance de sa valeur personnelle); 

• Amélioration de l’autorégulation émotionnelle, en particulier l’hypersensibilité ainsi que la gestion de la 

frustration et du stress de performance (voir le plan d’action PA-16); 

• Besoin de prévisibilité (voir le plan d’action PA-17). 

 

Certains élèves éprouvent des difficultés parce qu’ils se sentent différents et qu’ils ne comprennent pas pourquoi. 

Certains parents ou éducateurs se demandent s’il est bon d’informer le jeune sur le fait qu’il est doué. Bien qu’il 

ne soit pas recommandé d’informer le jeune sur le niveau exact de son QI, il importe de l’informer de son 

potentiel et de discuter avec lui des opportunités et des défis qui peuvent y être associés (Galbraith et Delisle, 

2015). Il faut faire attention de ne pas lier cela avec des attentes de performances (« tu es doué, tu pourrais faire 

mieux »). Dans le cas des élèves doublement exceptionnels, il s’avère particulièrement important d’amener les 

jeunes à reconnaître leurs forces et leurs défis particuliers (Trail, 2011). Ils doivent également comprendre les 

différences et les similarités entre eux et les autres, reconnaître leurs besoins particuliers, leurs intérêts et leurs 

valeurs personnelles (Ferguson, 2015). Pour aider les élèves à mieux se connaitre, il est possible d’utiliser des 

grilles de caractéristiques liées à la douance, des questionnaires de personnalité, des inventaires d’intérêts ou des 

profils d’apprentissage (voir à cet effet les outils O-ÉL-1 Mon portait, version imprimable ou interactive, O-ÉL-2 

Mon empreinte d’apprentissage, version imprimable ou interactive,  et O-Él-3 Questionnaire pour mieux te connaitre, 

version imprimable ou interactive).  

Pour travailler avec les élèves divers enjeux liés au développement personnel, la bibliothérapie peut être avenue 

à considérer (voir l’infographie INF-23 et le plan d’action PA-31). La bibliothérapie consiste en l’utilisation de 

matériel écrit pour favoriser la croissance personnelle ou socioémotionnelle des individus. Un premier type, la 

bibliothérapie clinique, renvoie à l’utilisation de livres d’autoassistance qui proposent aux élèves des activités 

pour répondre à des objectifs de développement personnel (p. ex., dans le cas de la douance, l’utilisation du 

livre suivant : Galbraith, J. (2011). Je suis doué et ce n’est pas plus facile : un guide de survie. La Boîte à Livres Éditions.). 

Le deuxième type, la bibliothérapie développementale, réfère à l’utilisation de fictions ou de biographies pour 

promouvoir la connaissance ou la compréhension de soi ou pour résoudre des préoccupations personnelles. 

 

https://www.uqtr.ca/de/OEL_portrait_IMP
https://www.uqtr.ca/de/OEL_portrait_INT
https://www.uqtr.ca/de/OEL_empreinte_IMP
https://www.uqtr.ca/de/OEL_empreinte_INT
https://www.uqtr.ca/de/OEL_quest_con_IMP
https://www.uqtr.ca/de/OEL_quest_con_INT
https://www.uqtr.ca/de/PA_auto-emotion
https://www.uqtr.ca/de/PA_previsibilite
https://www.uqtr.ca/de/OEL_portrait_IMP
https://www.uqtr.ca/de/OEL_portrait_INT
https://www.uqtr.ca/de/OEL_empreinte_IMP
https://www.uqtr.ca/de/OEL_empreinte_INT
https://www.uqtr.ca/de/OEL_quest_con_IMP
https://www.uqtr.ca/de/OEL_quest_con_INT
https://www.uqtr.ca/de/INF_bibliothe
https://www.uqtr.ca/de/PA_peda_solli
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2. Les niveaux d’intervention 

À l’instar des modèles multiniveaux d’origine, le modèle proposé comporte trois niveaux d’intervention (voir 

la figure 2) qui mettent l’accent sur la prévention des problèmes et sur la réponse aux besoins des élèves sur 

le plan des apprentissages ou sur le plan de l’adaptation psychosociale. 

 

Figure 2. Les niveaux d’intervention du modèle proposé  

 

 

2.1. Le niveau 1 : les interventions universelles en classe 

Ce niveau met l’accent sur ce qui se passe dans la classe ordinaire. Il s’adresse ainsi à tous les élèves du groupe 

qui peuvent bénéficier des actions mises en place, sans distinction, pour favoriser le développement optimal de 

leurs habiletés ou de leurs talents. Les interventions basées sur la Conception Universelle des Apprentissages 

(CAST, 2018), de même que celles basées sur la différenciation pédagogique soutiennent les apprentissages dans 

un contexte de diversité des apprenants. Au Québec, les prescriptions ministérielles s’orientent sur la 

différenciation pédagogique afin de répondre aux besoins diversifiés des élèves (Ministère de l’Éducation du 

Québec [MEQ], 2021). La différenciation pédagogique mise sur la richesse et les choix planifiés de possibilités 

d’apprentissage en fonction de la connaissance des besoins des élèves, sur des moyens dynamiques d’évaluation 

des élèves pour dépister leur potentiel et sur l’évaluation de la progression des apprentissages et du degré 

d’acquisition des compétences des élèves. Les actions retenues sont basées sur des observations en classe et sur 

le suivi du progrès des élèves. Ces données peuvent être éventuellement synthétisées dans un portrait de classe.  

Sur le plan des apprentissages, l’enseignant s’assure de respecter le rythme d’apprentissage plus rapide des élèves 

doués, de tenir compte de leurs préférences d’apprentissages et de leurs intérêts. Les actions peuvent porter 

entre autres sur (Cash, 2011; Gentry, 2014; Massé, Verret et al., 2021): 

• Les contenus présentés (sur quoi va porter la tâche : éléments du programme, niveau de difficulté, utilisation 

de matériel didactique) : présentation de contenus plus complexes, approfondis ou liés aux intérêts 

personnels; 

• Les modalités flexibles d’organisation de la tâche : centres ou stations d’apprentissage, sous-groupes de 

besoins, utilisation des technologies, variations des modes de regroupement des élèves, possibilité de 
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travailler ailleurs que dans la classe, plan de travail ou tableau de programmation pour permettre aux élèves 

de progresser selon leur rythme d’apprentissage, périodes en classe pour poursuivre des projets personnels. 

• Les processus d’enseignement et d’apprentissage (les manières dont l’enseignant dirige les activités 

pédagogiques et guide l’apprentissage ainsi que celles dont l’élève apprend : préférences, capacités et rythme 

d’apprentissage) : pédagogie par projet, apprentissage par problème, résolution créatrice de problèmes, 

raisonnement, activité de pensée critique. 

• Les productions escomptées : ajustement des attentes, liberté de choix, résolution de problème réels 

rencontré par l’élève ou dans son environnement, ou production réelle (productions ressemblant à celles que 

l'on attend dans le monde réel en termes de contenu et de présentation). 

À ce niveau, l’enseignant titulaire est le maitre d’œuvre. Il offre une éducation de qualité qui permet à tous ses 

élèves de se développer. Certains sous-groupes d’élèves présentant des besoins homogènes de faible intensité 

peuvent toutefois faire l’objet d’une intervention particulière au sein du groupe pour prévenir ou réduire la 

probabilité d’apparition de difficultés plus sérieuses (p. ex. : l’ennui, la démotivation, la sous-performance, 

l’anxiété de performance, l’opposition ou l’agitation). Il n’est pas nécessaire à ce niveau de procéder à une 

identification formelle de la douance chez un élève, car l’enseignant répond aux besoins de ses élèves repérés 

grâce au suivi de leur progression (par l’entremise d’observations, d’évaluations, etc.). Cependant, à ce niveau, 

l’enseignant peut détecter des élèves qui démontrent des signes de douance, d’un trouble ou d’une double 

exceptionnalité à l’aide de grilles de dépistage.  

 

 

Les interventions de niveaux 2 et 3 peuvent aussi être envisagées d’emblée lorsqu’un élève démontre un écart 

développemental très grand avec ses pairs du même âge. 

 

2.2. Le niveau 2 : les interventions ciblées (en classe ou hors classe) 

Les interventions ciblées s’adressent à des élèves qui, malgré les mesures universelles mises en place, continuent 

de s’ennuyer en classe, ont besoin de défis additionnels ou montrent un désintérêt, de la sous-performance ou 

d’autres problèmes d’adaptation psychosociale. Ce niveau comporte des interventions spécifiques reconnues 

efficaces pour favoriser le développement des habiletés ou des talents ou pour réduire les difficultés de certains 

élèves doublement exceptionnels. Pour réduire les difficultés, les besoins doivent être réfléchis en termes 

d’habiletés ou de compétences à développer chez l’élève (p. ex., habiletés sociales, autorégulation émotionnelle), 

de manière à le faire progresser au niveau attendu selon son niveau développemental.   

Des possibilités additionnelles d’apprentissage ainsi qu’un soutien particulier sont offerts aux élèves dans le 

cadre de la classe (souvent en sous-groupes de besoins ou en individuel) ou à l’extérieur de celle-ci. Parmi les 

Critères pour passer au niveau 2 

Les interventions de niveau 2 sont recommandées lorsque les élèves : 

• Ne progressent pas suffisamment dans le cadre de la classe ordinaire malgré les interventions 

pédagogiques différenciées mises en place pendant une certaine période; 

• Ont besoin de défis additionnels; 

• Vivent des difficultés d’adaptation importantes sur le plan relationnel ou personnel; ou 

• Montrent des signes de détresse émotionnelle. 
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actions possibles à ce niveau d’intervention, il est possible d’envisager une évaluation individuelle pour mieux 

comprendre les forces et les défis des élèves (par exemple, une évaluation fonctionnelle permettra de mieux 

comprendre la nature des difficultés comportementales rencontrées), une offre de défis supplémentaires, des 

possibilités d’apprentissage appropriées ou l’élaboration d’un plan d’action. Ainsi, à ce niveau, les élèves 

doublement exceptionnels pourraient par exemple participer à des ateliers de gestion de la colère animés par un 

psychoéducateur ou encore à un projet d’enrichissement animé par un conseiller pédagogique. 

À ce niveau, le leadership est partagé et implique une approche collaborative entre l’enseignant titulaire, la 

direction d’école, les parents et le personnel des services éducatifs (une personne-ressource en douance ou un 

autre professionnel qualifié) afin d’évaluer les forces, les faiblesses, les besoins et les intérêts des élèves lors d’une 

étude de cas (portrait de l’élève). 

 

 

 
 

2.3. Le niveau 3 : les interventions spécialisées et intensives (en classe et hors classe) 

Outre les interventions des premier et deuxième niveaux dont les élèves continuent de bénéficier, des services 

individualisés et d’une plus grande intensité peuvent être offerts aux élèves doublement exceptionnels au niveau 

3. Ce niveau comporte des interventions plus structurées et systématiques pour développer le plein potentiel 

ainsi que pour corriger ou diminuer les difficultés persistantes de certains élèves doués. Une équipe collaborative 

de résolution de problème est mise sur pied afin de faire une étude de cas pour analyser la problématique 

rencontrée par un élève et identifier les facteurs qui y contribuent. Une évaluation plus approfondie des forces 

et des difficultés de l’élève est réalisée au besoin (incluant des évaluations standardisées pour évaluer le profil 

cognitif des élèves ou leurs difficultés d’adaptation). Si ce n’est déjà fait, c’est aussi ici qu’un plan d’intervention 

est élaboré et mis en place pour mieux diriger la réponse aux besoins cognitifs, scolaires et comportementaux 

(sociaux ou émotionnels) de l’élève. 

Bien que la direction d’école demeure responsable du plan d’intervention qui sera mis en place, une personne-

ressource en douance ou un autre intervenant qualifié pourra assurer un rôle pivot pour l’identification et la 

planification des interventions spécialisées.  

 

En somme, des actions variées sont possibles à chacun des niveaux d’intervention et pour chacun des axes 

d’action. Le tableau 2 présente des exemples d’interventions ou de services pouvant être mis en œuvre selon 

les niveaux d’intervention et les axes d’action.  

Critères pour passer au niveau 3 

Le passage des élèves doués vers les interventions de niveau 3 est recommandé quand ils : 

• Ne progressent pas adéquatement malgré les interventions mises en place aux niveaux 1 et 2; 

• Ont besoin de défis additionnels; 

• Continuent de vivre des difficultés d’adaptation très importantes sur le plan relationnel ou 
personnel; 

• Montrent toujours des signes de détresse émotionnelle; ou 

• Démontrent un écart très grand avec les autres élèves du groupe sur le plan des apprentissages. 
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Tableau 2  

Exemples d’intervention selon les niveaux d’intervention et les axes d’action 

Axes d’action 

Développement du potentiel Rendement scolaire Intégration sociale Développement personnel 

Niveau 1 : Interventions universelles 

• Planification flexible : plan de 
travail journalier ou hebdomadaire, 
tableau de programmation, contrat 
de travail ou d’apprentissage; 
exploration des intérêts des élèves 
lors de projets d’étude ou de 
recherche autonome. 

• Ajustement des contenus 
présentés : ajouts de contenus plus 
complexes, abstraits ou touchant les 
intérêts des élèves. 

• Ajustement des processus 
d’apprentissage : pédagogie par 
projet, apprentissage coopératif, 
enseignement réciproque, 
apprentissage par problème, 
développement du raisonnement, de 
stratégies métacognitives ou de la 
pensée critique, rythme de 
présentation adapté aux capacités 
des élèves. 

• Variation des regroupements 
d’élèves : sous-groupe de besoins 
liés aux intérêts des élèves ou par 
niveau d’habiletés ou rythme 
d’apprentissage; décloisonnement 
avec un autre niveau pour la 
réalisation de projets; tutorat. 

• Ajustement des productions 
escomptées : ajustement des 
attentes, problèmes réels, produits 
réels, transformation, publics réels 

• Planification flexible : suivi de la 
progression des élèves et ajustement 
des cibles d’apprentissage lors de 
difficultés rencontrées (calligraphie, 
écriture, lecture, motricité fine, 
mathématique, etc.); prétests pour 
établir les acquis et planifier les 
enseignements en conséquence. 

• Dépistage des élèves qui présentent 
des caractéristiques de double 
exceptionnalité. 

• Ajustement des contenus 
présentés : élimination des 
exercices inutiles aux apprentissages 
au bénéfice d’activités 
d’enrichissement; possibilités pour 
les élèves de choisir les modalités 
d’apprentissage qui répondent 
davantage à leur profil d’apprenant. 

• Variation des regroupements 
d’élèves : sous-groupe de besoins 
liés aux difficultés rencontrées (p. 
ex. : ateliers de récupération pour 
des contenus non maitrisés, ateliers 
pour développer des méthodes de 
travail ou des stratégies 
d’apprentissage); tutorat. 

• Ajustement des productions 
escomptées : possibilités pour les 
élèves de choisir des moyens 
d’évaluation pour démontrer leurs 
compétences qui tiennent compte 

• Environnement sécuritaire pour les 
élèves où les différences sont 
respectées, où les règles et les 
routines sont claires et constantes. 

• Possibilité d’interagir avec des pairs 
de même niveau intellectuel ou 
ayant des intérêts similaires : travail 
d’équipe, enseignement réciproque, 
apprentissage coopératif, tutorat. 

• Possibilité de choisir ses partenaires 
d’équipe. 

• Dépistage des élèves présentant des 
difficultés d’adaptation ou 
d’intégration sociale. 

• Participation à des clubs scolaires ou 
à des groupes d’intérêt (p. ex. : club 
d’échecs ou club des petits 
débrouillards). 

• Activités universelles 
d’entrainement des apprentissages 
socioémotionnels. 

• Accompagnement de l’enseignant 
pour aider les élèves à résoudre leurs 
difficultés interpersonnelles. 

• Animation d’activités liées à la 
pédagogie de la sollicitude. 

• Mise en place de moyens pour 
contrer l’intimidation scolaire. 

• Réunions de classe ou conseil de 
coopération pour résoudre les 
problèmes rencontrés. 

• Relation chaleureuse avec l’enseignant 
qui montre une compréhension et 
une acceptation des caractéristiques 
liées à la double exceptionnalité. 

• Faire remplir aux élèves des 
inventaires d’intérêts ou des profils 
d’apprentissage. 

• Mettre en place un « contrat de 

croissance personnelle » où chacun 
des élèves se fixe des objectifs 
personnels réalistes pour s’améliorer 
sur le plan personnel. 

• Présentation de contenus 
d’orientation scolaire et 
professionnelle. 

• Dépistage des élèves qui présentent 
une faible estime de soi, un 
perfectionnisme dysfonctionnel, des 
attentes irréalistes, de l’anxiété de 
performance, des symptômes 
dépressifs, des problèmes 
d’autorégulation comportementale ou 
émotionnelle, d’inattention, de 
mémoire de travail ou d’autres 
problèmes d’adaptation. 

• Développement d’une estime de soi 
positive. 

• Activités exploratoires pour découvrir 
des intérêts personnels. 

• Bibliothérapie intégrée dans des 
activités de lecture. 
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Axes d’action 

Développement du potentiel Rendement scolaire Intégration sociale Développement personnel 

(exposition, participation à des 
concours, etc.), autoévaluation. 

• Environnement de la classe : 
centres ou stations d’apprentissage; 
aménagement flexible; utilisation de 
technologies d’apprentissage; 
possibilités de travailler ailleurs que 
dans la classe.   

de leurs difficultés (p. ex. : examen 
oral). 

Niveau 2 : Interventions ciblées 

• Mesures d’enrichissement 
additionnelles : projets 
d’enrichissement plus spécialisés ou 
intensifs animés par un spécialiste ou 
lié à un partenariat culturel ou 
scientifique avec un organisme de la 
communauté; mentorat; tutorat avec 
un élève doué d’un niveau supérieur; 
regroupements flexibles par petits 
groupes dans la classe ou à 
l’extérieur de la classe (même niveau 
ou niveau plus avancé); contrat 
d’apprentissage; cours à distance; 
participation à un programme 
éducatif particulier (éducation 
internationale; anglais enrichi; 
concentrations arts, sports ou 
sciences, etc.). 

• Mesures accélératrices : 
compression de programmes; 
accélération par matière; saut de 
classe avec tampon ou accélération 
partielle; placement avancé; 
graduation accélérée. 

• Ateliers de remédiation en 
orthopédagogie pour des contenus 
ou des compétences spécifiques non 
maitrisées. 

• Initiation à l’utilisation d’aides 
technologiques pour compenser des 
déficits ou soutenir la productivité 
des élèves. 

• Aides pour favoriser la fluidité ou 
l’automatisation de certains 
apprentissages (p. ex. : 
correspondances 
graphème/phonèmes ou tables de 
multiplication). 

• Entrainement d’habiletés liées à la 
gestion du temps, à l’organisation, à 
la prise de décisions ou aux 
méthodes d’étude. 

• Possibilité de travailler avec des 
pairs du même niveau intellectuel. 

• Participation à des activités 
parascolaires. 

• Tutorat comportemental. 

• Mentorat avec des mentors ayant 
reçu une formation spécifique. 

• Soutien d’un éducateur spécialisé, 
d’un psychoéducateur ou d’un 
psychologue pour les élèves qui 
démontrent des signes d’isolement, 
de retrait ou de rejet social. 

• Entrainement plus intensif des 
apprentissages socioémotionnels ou 
des habiletés d’autorégulation 
comportementale et émotionnelle 
centrées sur les difficultés des 
élèves, reposant sur un 
enseignement explicite des 
comportements désirés et des 
exemples concrets, soutenu par un 
système d’émulation et intégrant des 
activités de pratique guidée et de 
pratique autonome. 

• Évaluation fonctionnelle des 
comportements problématiques et 
plan de modification des 
comportements intégrant des 

• Soutien d’un éducateur spécialisé, 
d’un psychoéducateur ou d’un 
psychologue pour les élèves qui 
démontrent des problèmes plus 
significatifs sur le plan personnel 
(estime de soi, inattention, anxiété 
de performance, traitement de 
l’information sensorielle, etc.). 

• Bibliothérapie guidée par un 
éducateur spécialisé, un 
psychoéducateur ou un 
psychologue. 

• Programmes d’interventions 
cognitivo-comportementales. 
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Axes d’action 

Développement du potentiel Rendement scolaire Intégration sociale Développement personnel 

mesures proactives pour prévenir 
les difficultés d’adaptation et des 
mesures de renforcement des 
comportements désirés. 

• Programmes d’interventions 
cognitivo-comportementales. 

Niveau 3 : Interventions spécialisées et intensives 

• Évaluation psychologique pour établir le profil cognitif de l’élève et identifier les facteurs de risque et de protection des difficultés d’adaptation ou d’apprentissage. 

• Étude de cas et planification d’un plan d’intervention personnalisé pour soutenir le développement du potentiel, le rendement scolaire de l’élève, l’intégration sociale 
ou le développement personnel. 

• Mesures d’enrichissement plus 
intensives (en durée et en 
complexité) : activités 
d’enrichissement offertes à de petits 
groupes d’élèves doués par des 
spécialistes; participation des élèves à 
un projet éducatif particulier plus 
intensif (classe spéciale d’élèves 
doués, programmes Arts-études ou 
Sports-Études, etc.); mentorat avec 
un spécialiste du champ d’intérêt de 
l’élève; stage en milieu de travail. 

• Mesures accélératrices plus 
intensives : saut de classe sans 
tampon; crédits sur examen; 
accélération radicale (saut de plus 
d’un niveau); entrée précoce au 
secondaire ou au collégial. 

Toutes les mesures du niveau 2 peuvent s’effectuer au niveau 3, mais avec une intensité et une durée plus grandes. 

• Counseling plus intensif en orthopédagogie, en psychoéducation ou en psychologie pour les difficultés d’adaptation ou 
d’apprentissage. 

• Classe spéciale d’élèves doublement exceptionnels. 

Sources :  Assouline, Foley-Nicpon, Colangelo et O’Brien, 2008; Assouline, Foley-Nicpon et Fosenburg, 2008; Baska et VanTassel-Baska, 2018; Baum et Schader, 2018; Coleman, 2014; 

Coleman et Shah-Coltrane, 2011; Daniels et Freeman, 2018; Dunson, 2020; Ferguson, 2012; Foley-Nicpon et al., 2011; Foley-Nipcon et Candler, 2018; Foley-Nicpon et Kim, 2018; Galbraith 

et Delisle, 2015; Fugate, 2018; Heacox et Cash, 2014; Hugues, 2020; Hughes et al., 2011; Johnsen, 2012; Karnes et al., 2009; Massé, Verret et al., 2021; Massé, Baudry et al., 2021; Misset, 

2018; Neihart et Poon, 2009; Nielsen, 2002; Omdal et al., 2020; Reis et Ruban, 2005; Robertson, 2013; Rollins et al., 2011; Shevitz et al., 2011; Silverman et al., 2014; Smutny et al., 2008; 

Trails, 2011; Weinfeld et al., 2013; Williams et Freed, 2018; Winebrenner et Brulles, 2018; Wu et al., 2019. 
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3. Les composantes clés 

Au-delà des niveaux d’intervention, l’efficacité à répondre aux besoins des élèves doués dépendra aussi de 

l’articulation de différentes composantes clés (Coleman, 2014; Coleman et Shah-Coltrane, 2011; Robertson et 

Pfeiffer, 2016). 

 

3.1. L’intervention précoce 

Les niveaux 1 et 2 du modèle ne demandent pas une identification formelle de la douance ou une évaluation 

diagnostique du trouble rencontré. Ces niveaux permettent une intervention précoce pour soutenir le 

développement du plein potentiel des élèves ou remédier aux difficultés rencontrées. L’intervention précoce est 

critique pour prévenir le développement de problèmes, atténuer les problèmes présents ou s’assurer que les 

forces des élèves doués ne vont pas diminuer par une sous-stimulation. Le dépistage de la douance et de la 

double exceptionnalité peut commencer dès l’entrée à l’école.  

 

3.2. Le dépistage, le suivi des progrès et l’évaluation 

Documenter le progrès des élèves est essentiel afin de leur fournir un niveau approprié d’instruction qui 

correspond à leurs forces, leurs intérêts et leur rythme d’apprentissage. La connaissance des élèves et le suivi des 

progrès sont les clés de la différenciation pédagogique. Les décisions doivent être basées sur des données 

colligées à propos des élèves qui concernent la connaissance et la compréhension des particularités des élèves. 

Il peut s’agir d’observations, d’évaluations formatives ou sommatives, de productions des élèves, de tests de 

rendement ou d’épreuves. Ce suivi est particulièrement important pour dépister les élèves doublement 

exceptionnels afin de prévenir l’aggravation des difficultés.  

 

3.3. Les pratiques basées sur les données probantes 

Le choix d’interventions basées sur les données probantes est critique pour le succès du modèle RAI. Trois 

critères peuvent être utilisés pour juger de la pertinence d’une pratique : les données sont issues des recherches, 

le savoir expérientiel des praticiens est reconnu et les pratiques correspondent aux valeurs de la communauté 

qui va les mettre en œuvre (Coleman, 2014).  Toutefois, bien qu’une abondance de recherches existe sur les 

interventions efficaces pour développer le potentiel des élèves doués ou sur les interventions en lien avec certains 

troubles spécifiques (trouble de déficit d’attention/hyperactivité [TDAH], trouble du spectre de l’autisme [TSA], 

trouble spécifique des apprentissages [TSAp], etc.), rares sont les recherches qui ont porté sur les élèves 

doublement exceptionnels (Pfeiffer et Foley-Nipcon, 2018). Ces recherches montrent que les interventions qui 

privilégient la douance des élèves et qui tiennent compte de leurs intérêts avant leurs difficultés augmentent 

l’engagement des élèves à la tâche et diminuent leurs problèmes d’adaptation (Baum et Schader, 2018; Foley-

Nicpon et Candler, 2018; Trails, 2011). Une approche centrée sur les forces des élèves plutôt que sur leurs 

difficultés est ainsi recommandée, car, trop souvent, les interventions sont seulement axées sur les difficultés 

des élèves (Pfeiffer et Foley-Nipcon, 2018; Mullet et Rinn 2015). La reconnaissance et l’intervention précoce 

auprès des élèves doublement exceptionnels pourront éviter le développement de problèmes sociaux et 

améliorer le rendement scolaire de ces jeunes (Foley-Nicpon et al., 2012). En ce qui concerne les difficultés 

d’adaptation et d’apprentissage des élèves doublement exceptionnels, bien qu’il y ait peu d’études à ce sujet, il y 

a lieu de croire que les interventions efficaces pour les élèves ayant un TDAH, un TSA ou un TSAp tout venant 

seraient également efficaces pour les élèves doublement exceptionnels (Foley-Nipcon et Kim, 2018). 

 



 14 

3.4. La fidélité des interventions 

Mettre en œuvre des interventions de façon fidèle consiste à respecter les conditions d’efficacité mises en 

évidence dans les écrits. Il faut évaluer et réviser les interventions ou les services offerts aux élèves doublement 

exceptionnels afin de s’assurer qu’ils reçoivent une éducation axée sur leurs besoins particuliers et qui respectent 

les conditions d’efficacité. Une période d’essai d’un mois est habituellement recommandée avant la révision. Il 

faut s’assurer que les moyens mis en place répondent aux caractéristiques individuelles des élèves et reflètent les 

meilleures pratiques. Il n’y a pas de modèle unique de réponse aux besoins de ces élèves. 

 

3.5. Le partenariat avec les familles  

Comme pour tous les élèves, l’établissement d’un partenariat avec les parents est indispensable pour aider ces 

élèves à surmonter leurs difficultés et à développer leur plein potentiel (Besnoy, 2018). Souvent, les parents sont 

les premiers à reconnaître le potentiel de leur enfant et à dépister ses difficultés. Dans une étude qualitative 

effectuée auprès de jeunes adultes doublement exceptionnels (Neumeister et al., 2013), les parents étaient 

rapportés comme étant ceux qui avaient le plus soutenu le développement du potentiel de ces jeunes, qui les 

avaient aidés à avoir une perception saine d’eux-mêmes et qui les avaient aidés à apprendre à défendre leurs 

droits. Le partenariat avec les familles requiert un respect des valeurs familiales ainsi qu’une sensibilité aux 

aspects culturels. L’impact des interventions est optimisé lorsqu’il y a une réelle collaboration entre les acteurs 

scolaires et la famille. Les parents sont des défenseurs plus efficaces de leurs enfants lorsqu'ils connaissent les 

politiques de l'école ou du centre de services scolaire et sont en mesure de décrire les besoins de leurs enfants 

(Besnoy, 2018). Il est recommandé que le personnel de l’école informe les parents du cadre de référence du 

centre de services scolaire sur les élèves doués, du cadre de référence concernant les élèves ayant des difficultés 

d’adaptation et d’apprentissage ainsi que sur les mesures réalistes qui peuvent être mises en place pour répondre 

aux besoins particuliers de leur enfant et le rôle que les parents peuvent jouer dans ce processus. 

 

3.6. La collaboration avec les acteurs scolaires et la communauté  

La structure scolaire doit favoriser la collaboration entre les acteurs scolaires et les acteurs externes. La 

collaboration entre l’enseignant, le personnel non enseignant de l’école, la direction de l’école et la personne-

ressource en douance est essentielle pour dépister et intervenir auprès des élèves doués qui ont des besoins 

particuliers. Dans les cas plus complexes, l’implication des services de la santé et des services sociaux pourra 

être nécessaire que ce soit pour le diagnostic des élèves ou le soutien aux familles. Les partenaires de la 

communauté pourront également être utiles pour la mise en place de projets d’enrichissement (p. ex. : mentorat, 

stage en milieu de pratique, activités d’exploration). 

 

3.7. Le développement professionnel et l’accompagnement 

Tout comme pour les autres élèves ayant des besoins particuliers, la formation des enseignants et des autres 

acteurs scolaires est la pierre angulaire pour assurer le succès de l’éducation des élèves doublement 

exceptionnels. Les établissements scolaires doivent se préoccuper de la formation du personnel sur les 

caractéristiques et les besoins particuliers des élèves doués, sur les problèmes qu’ils rencontrent ainsi que sur les 

stratégies efficaces de différenciation pédagogique, d’accélération, d’enrichissement ou de remédiation aux 

difficultés des élèves. Plus les enseignants seront bien formés à ce sujet, plus ils seront en mesure de bien dépister 

ces élèves (Bianco et Leech, 2010). Un soutien doit aussi être offert pour aider les acteurs scolaires à exploiter 

les nouveaux savoirs dans leur contexte spécifique. Les thèmes abordés au cours des activités de formation 

continue peuvent répondre aux besoins ponctuels relatifs de certains élèves ou à des préoccupations plus 



 15 

générales chez le personnel de l’école. Pour les acteurs scolaires qui aimeraient approfondir leurs connaissances 

sur l’éducation des élèves doués, le cours en ligne gratuit L’éducation des élèves doués pourrait être utile à 

cette fin. 

 

4. Les rôles et responsabilités des différents acteurs scolaires 

Comme il a été énoncé précédemment, l’éducation des élèves doués ou doublement exceptionnels repose sur 

une communauté éducative et l’établissement d’un partenariat avec les parents est essentiel. Le tableau 3 

expose les rôles des principaux acteurs selon le niveau d’intervention. Afin de favoriser l’autodétermination des 

élèves, il importe de les impliquer activement dans les décisions qui seront prises à leur égard (Silverman et al., 

2014), quel que soit le niveau d’intervention.  

 

Conclusion 

L’éducation des élèves doués, et encore plus des élèves doublement exceptionnels, représente un sujet de 

préoccupation nouveau dans le système scolaire québécois. Pour mieux répondre aux besoins de ces élèves, 

l’accent doit d’abord être mis sur la formation du personnel. Cette formation est essentielle afin que le personnel 

soit mieux en mesure de dépister ces élèves et de répondre à leurs besoins éducatifs particuliers.  Les acteurs 

impliqués doivent aussi s’assurer que leurs réponses tiennent compte des quatre axes d’action. L’organisation 

des services selon un modèle multiniveau permet d’ajuster la fréquence et l’intensité des interventions selon les 

besoins des élèves. Plus les élèves doublement exceptionnels seront dépistés tôt, plus ils seront en mesure de 

développer leur plein potentiel, de vivre un bien-être à l’école et de développer des stratégies pour mieux 

composer avec leurs défis particuliers.

https://oraprdnt.uqtr.uquebec.ca/pls/public/gscw031?owa_no_site=1318&owa_no_fiche=42&owa_bottin=
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Tableau 3  

Les rôles et les responsabilités des différents acteurs scolaires selon le niveau d’intervention du modèle multiniveau 
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Tous les niveaux d’intervention 

S’assurer que le personnel concerné a accès à la formation nécessaire 
pour comprendre les besoins particuliers des élèves doublement 
exceptionnels et connaitre les interventions à privilégier auprès de 
ces derniers. 

   ✓          

S’assurer d’avoir la formation nécessaire sur les élèves doués ou 
doublement exceptionnels selon son champ de compétences. 

 ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Démontrer une bonne compréhension de la douance et de la double 
exceptionnalité. 

 ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Offrir de la formation sur la douance et la double exceptionnalité.     ✓ ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Diffuser les informations concernant l’éducation des élèves doués 
ou doublement exceptionnels (cadre de référence, mesure 15027 – 
Soutien à la réussite éducative des élèves doués, etc.). 

   ✓ ✓ ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓  

Noter et partager ses observations avec les acteurs concernés.  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Rendre disponible les évaluations réalisées à l’extérieur du réseau 
scolaire le cas échéant. 

  ✓           

S’impliquer dans les actions à entreprendre dans le but de répondre 
aux besoins éducatifs de l’élève. 

✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Informer régulièrement le personnel quant aux ressources pouvant 
soutenir les actions à entreprendre pour répondre aux besoins des 
élèves doublement exceptionnels. 

   ✓  ✓        

Fournir au besoin l’accompagnement professionnel nécessaire 
(conseiller pédagogique, psychologue, psychoéducateur, etc.) à 
l’enseignant pour mieux comprendre les besoins des élèves 

   ✓          
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Action 

Acteurs scolaires 
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doublement exceptionnels et choisir les moyens appropriés pour 
répondre à ses besoins. 

Tenir compte des besoins particuliers des élèves pour la formation 
des groupes et s’assurer d’un classement répondant aux besoins de 
l’élève doublement exceptionnel tenant compte de son potentiel et 
de ses défis. 

   ✓          

Soutenir et accompagner les équipes-écoles pour bonifier les 
pratiques auprès des élèves doués ou doublement exceptionnels. 

    ✓ ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Favoriser la participation et la collaboration de tous les acteurs 
concernés, dont l’élève et ses parents. 

   ✓          

Informer régulièrement les parents sur le cheminement et la 
progression de l’élève. 

 ✓  ✓ ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

S’assurer de la qualité des actions entreprises ou des moyens pour 
répondre aux besoins des élèves doublement exceptionnels dans le 
respect du cadre de référence du centre de services scolaire et en 
faire le suivi. 

   ✓          

Niveau 1 : Les interventions universelles 

Suivre la progression des élèves et ajuster les cibles d’apprentissage.   ✓            

Détecter les manifestations de douance, d’une difficulté d’adaptation 
ou d’apprentissage ou d’une double exceptionnalité. 

 ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Choisir et mettre en place des mesures de différenciation 
pédagogique pour favoriser le développement du potentiel des 
élèves, soutenir leur rendement scolaire, leur intégration sociale ou 
leur développement personnel (contenus présentés, processus 
d’apprentissage, etc.) 

 ✓            

Informer les enseignants de la présence d’élèves doués, présentant 
des difficultés d’adaptation ou d’apprentissage ou doublement 
exceptionnels dans leur classe. 

   ✓          
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Action 

Acteurs scolaires 
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Dépister les élèves qui présentent des caractéristiques de douance, 
d’une difficulté d’adaptation ou d’apprentissage ou d’une double 
exceptionnalité. 

 ✓    

✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓  

Développer les apprentissages socioémotionnels et favoriser 
l’intégration sociale des élèves. 

 ✓     ✓  ✓  ✓ ✓  

Animer des activités pour favoriser la connaissance et la 
compréhension personnelle. 

 ✓   ✓  ✓  ✓  ✓ ✓  

Selon son champ de compétences, travailler de pair avec 
l’enseignant pour identifier les facteurs qui nuisent au 
développement du potentiel, au rendement scolaire, à l’intégration 
sociale ou au développement personnel de l’élève et les 
interventions universelles qui pourraient y remédier. 

     

✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓  

Niveau 2 : Les interventions ciblées 

Participer à l’élaboration d’un plan d’action. ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Mettre en place une équipe collaborative de résolution de problèmes 
afin d’effectuer une étude de cas pour permettre l’analyse des 
problématiques rencontrées par un élève et les facteurs qui y 
contribuent.  

   ✓          

Participer à l’équipe collaborative de résolution de problèmes pour 
mieux répondre aux besoins des élèves doublement exceptionnels 
qui ne progressent pas suffisamment dans le cadre de la classe 
ordinaire malgré les interventions pédagogiques différenciées mises 
en place pendant une certaine période, ont besoin de défis 
additionnels; vivent des difficultés d’adaptation importantes sur le 
plan relationnel ou personnel ou montrent des signes de détresse 
émotionnelle. 

✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Évaluer les difficultés d’apprentissage de l’élève et déterminer les 
adaptations ou les moyens à privilégier pour soutenir la réussite de 
ses apprentissages scolaires. 

        ✓     
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Mettre en place les mesures d’enrichissement ciblées adaptées aux 
besoins particuliers de l’élève (mentorat, tutorat, projets de 
recherche, etc.) 

 ✓    ✓        

Mettre en place les mesures accélératrices ciblées adaptées aux 
besoins particuliers de l’élève (compression de programme, 
accélération par matières, etc.) 

 ✓  ✓  ✓   ✓     

Mettre en place des mesures ciblées pour soutenir le rendement 
scolaire des élèves et le développement de compétences non 
maitrisées liées aux apprentissages (en individuel ou en petit 
groupe). 

 ✓       ✓     

Mettre en place des mesures ciblées pour soutenir l’intégration 
sociale ou le développement personnel (en individuel ou en petit 
groupe). 

 ✓     ✓    ✓ ✓  

Agir en tant que personne-ressource dans les projets 
d’enrichissement s’il y a lieu. 

✓ ✓ ✓   ✓ ✓  ✓     

Agir en tant que tuteur. ✓             

Soutenir l’enseignant dans le choix et la mise en place des 
interventions ciblées. 

   ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓  

Niveau 3 : Les interventions spécialisées et intensives 

Évaluer le fonctionnement psychologique et mental de l’élève, la 
présence de troubles mentaux et les troubles neuropsychologiques 
(neuropsychologue et psychologue attesté seulement) et vérifier 
l’hypothèse d’une double exceptionnalité.  

           ✓  

Évaluer les difficultés d’apprentissage de l’élève et déterminer les 
adaptations ou les moyens à privilégier pour soutenir la réussite de 
ses apprentissages scolaires. 

        ✓     

Évaluer les difficultés d’adaptation et les capacités adaptatives de 
l’élève et de ses milieux de vie. 

          ✓   
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Action 

Acteurs scolaires 
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Évaluer les fonctions du langage, de la voix et de la parole de l’élève. 
Évaluer certains troubles neuropsychologiques liés au langage et 
certaines fonctions mentales supérieures. 

         ✓    

Évaluer le fonctionnement psychologique, les ressources 
personnelles et les conditions du milieu de l’élève. Évaluer la 
présence de troubles mentaux ou de retard mental (si attesté). 

    ✓         

Évaluer les habilités fonctionnelles de l’élève dans son quotidien à 
l’école. 

       ✓      

Effectuer une évaluation psychosociale afin d’analyser le 
fonctionnement social de l’élève et de sa famille et évaluer les 
capacités adaptatives de l’élève dans ses différents milieux de vie. 

   ✓  ✓     ✓ ✓ ✓ 

Identifier les ressources externes pour soutenir les études de cas.    ✓  ✓  ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

S’assurer de l’élaboration concertée d’un PI ou d’un PSII afin de 
répondre aux besoins particuliers de l’élève. 

   ✓          

Participer à l’élaboration du PI ou du plan de services individualisé 
intersectoriel (PSII). 

✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ ✓ 

Effectuer le suivi de l’application de ces plans et leur évaluation.    ✓          

Agir en tant que personne-ressource dans les projets 
d’enrichissement s’il y a lieu. 

✓  ✓   ✓ ✓  ✓     

Agir en tant que tuteur. ✓             

Jouer le rôle de personne pivot entre les différents intervenants 
internes et externes. 

     ✓     ✓ ✓  

Soutenir les milieux scolaires pour la mise en place de projets 
particuliers. 

     ✓        

Coordonner l’organisation d’un service plus intensif à l’élève.    ✓          

Intervenir directement auprès de l’élève pour remédier à ses 
difficultés d’apprentissage, fournir des outils supplémentaires à 

        ✓     
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Acteurs scolaires 

  
É

lè
v
e 

E
n

se
ig

n
a
n

t 

P
a
re

n
t 

D
ir

e
c
ti

o
n

 
d

’
é
c
o

le
 

C
o

n
se

il
le

r 
e
n

 
o

ri
e
n

ta
ti

o
n

 

C
o

n
se

il
le

r 
p

é
d

a
g

o
g

iq
u

e
 

É
d

u
c
a
te

u
r 

sp
é
c
ia

li
sé

 

E
rg

o
th

é
ra

p
e
u

te
 

O
rt

h
o

p
é
d

a
g

o
g

u
e

 

O
rt

h
o

p
h

o
n

is
te

 

P
sy

c
h

o
é
d

u
c
a
te

u
r 

P
sy

c
h

o
lo

g
u

e
 

T
ra

v
a
il

le
u

r 
so

c
ia

l 

l’enseignant de l’élève ou l’assister dans ses interventions pour 
favoriser la réussite éducative de l’élève, aider les parents à soutenir 
leur enfant dans ses apprentissages scolaires. 

Offrir un soutien direct plus intensif à l’élève pour l’aider à améliorer 
à ses capacités adaptatives et son comportement. 

          ✓   

Offrir un soutien direct plus intensif à l’élève pour l’aider à améliorer 
son fonctionnement psychologique. 

           ✓  

Offrir un soutien direct à l’élève pour développer son langage oral et 
écrit et ses habiletés de communication et améliorer ou corriger les 
aspects atteints de son langage. 

         ✓    

Offrir un soutien direct à l’élève pour développer ses habiletés 
fonctionnelles. 

       ✓      

Offrir un soutien direct à l’élève pour l’aider à améliorer ses capacités 
adaptatives et son comportement à l’aide d’entretiens individuels ou 
familiaux et jouer le rôle de personne pivot pour recommander la 
famille vers des ressources appropriées. 

            ✓ 

Intervenir directement auprès de l’élève pour l’aider à préciser un but 
motivant pour la poursuite de ses études, à découvrir son identité, à 
explorer la formation scolaire et le monde du travail et à élaborer et à 
mettre en œuvre un projet professionnel. 

    ✓         
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